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Quelques réflexions sur l'évolution du Conseil de développement 
 
 
La réunion du 21 mai autour des grands thèmes  proposés concernant « l’évolution du Conseil de Développement 
2014…2020 » a été fructueuse en échanges et partage d’idées. 
 
 A ce sujet, je voudrais formuler quelques remarques : 
 
• Je voudrais revenir d'abord sur le concept proposé de « L’université métropolitaine participative et 

prospective » ? S'agit-il d'une nouveauté à créer ? Ne serait-il pas plus simple et plus utile de faire fructifier un 
partenariat  avec l’Université ? Ne peut-on pas se rapprocher de l'actuelle Université permanente et des 
différents observatoires qui existent déjà ? 
 

• En ce qui concerne l'appel à candidatures, il doit être effectivement largement ouvert, mais basé sur la 
motivation réelle (avec un CV) et sur le volontariat actif (présence et participation aux travaux). Il faudra porter 
une attention toute particuliere à la parité et à la diversité qui sont plus qu’indispensables pour une 
participation citoyenne efficace. 

 
• La proposition de séances entre 12 et 14h sous l'appellation « Le plat du jour » est une excellente idée ! Elle 

suppose que soient traités  des thèmes courts et accessibles pour un public plus large. Cette formule 
nouvelle n’exclut pas les séminaires de travail thématiques. 

 
• La communication du Conseil est à développer encore plus, au niveau des entreprises, des centres culturels, 

des maisons de l’emploi, des bibliothèques, des associations, des Universités, des foyers de jeunes 
travailleurs… La presse locale aussi, bien sûr et les radios doivent être des vecteurs de communication mieux 
utilisés. Il me semble que le Conseil de Développement reste encore un peu trop « confidentiel » et parfois 
« élitiste » 

 
• Les travaux du Conseil de Développement sont riches et toujours intéressants, mais ne faut-il pas y rajouter 

davantage de thèmes traitant de « l’humain » ? Une ville, une commune, une bourgade ne « sont » que parce 
qu’il y a des hommes et des femmes. Il n’y a pas d’économie, de social, d’urbanisme... sans placer l’Homme 
au cœur de la réflexion. 



J’aimerais qu’on travaille un peu plus sur : 
- L’éducation, l’apprentissage… 
- L’emploi, le chômage des jeunes… 
- Les femme, les gardes d’enfants …  
- La sante, l’accès aux soins, les déserts médicaux, les mutuelles, les laboratoires, les conflits d’intérêt… 
- Les personnes âgées, les handicapés, la dépendance, l’aide aux aidants… (collaboration éventuelle avec le 

Gérontopôle) 
- La mine d’or que sont les associations et les bénévoles ! 
 
« Notre » Conseil de Développement est connu et reconnu des institutions et des professionnels par son sérieux, 
son dynamisme, sa compétence. Les contributions y sont intéressantes et très riches, mais qu’en fait-on une fois 
qu’elles sont produites ? Que deviennent-elles ? 
 
Pourquoi pas un bilan annuel de tous les travaux, de toutes les activités ?  Une espèce de synthèse claire et 
visible et surtout accessible. 
 
Si le Conseil de Développement donne son avis, fait des préconisations,  quid des résultats ? Sommes-nous 
assez attentifs au suivi, à l’aboutissement ou au  refus que l’on espère sérieusement « justifié » ? 
 
Voilà, en conclusion, quelques mots « clés » auxquels, me semble t-il, nous devrions rester attentifs et fidèles : 
 
- Ouverture large, mais motivée 
- Indépendance et liberté, autonomie 
- Avis, préconisations, auto-saisines, vigilance et suivi 
- Formation, information, innovation, développement numérique 
 
En gardant à l'esprit en permanence que nous devons toujours placer le citoyen au cœur de nos débats.  


